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Pour la Semaine Agricole.

La routine vaincue par le progrès.

IV
SUITE DE' L'HISTOIRE DE JEA4 PROGRES.

Comme nous l'avons vu dans le
chapitre précédent, M. Martineau don-
nait de bons conseils à Progrès. Ce-
lui-ci les écoutait et les suivait d'au-
tant plus volontiers que son vieux
père, qu'il n'avait pas oublié, lui avait
fait comprendre qu'il y avait beau-
coup à faire pour améliorer la vieille
routine du pays. Il l'avait engagé à
à semer un peu de trèfle, presqu'in-
connu dans la contrée, et à faire dans
son jardin plus de patates qu'à l'or-
dinaire.

Chevaux du fermier Progrès au printemps.

D'après ses conseils, le fumier des
étables de Jean Progres n'était pas du
tout traité comme celui de Pierre
Routineau. Les deux voisins avaient
même quelquefois de petitesquerelles
à ce sujet. Chacun avait son idée;
Jean Progrès avait la sienne, qui était
aussi celle de M. Martineau, et au lieu
de mettre son fumier au milieu de la
cour et d'en faire un tas élevé, il avait
creusé devant la porte de ses bâti-
ments une grande fosse qui longeait
les étables, et déposé dans le fond
quelques charretées de terre glaise
qu'il avait bien foulée, afin que le jus
de son fumier, que l'on nomme purin
en agriculture, ne pût pas s'échapper
et se perdre. Le reste de la cour était
tenu avec une grande propreté. Les
animaux qui fiantent assez générale-
ment en sortant de l'étable, le fai-
saient sur le tas de fumier, ce qui
était autant de gagné; de plus, en pas-
sant dessus, ils le foulaient, ce qui est

d'un grand avantage pour son amélio-
ration.

Pour empécher les eaux de pluies
de remplir sa fosse, son fils, Charles,
avec le goût qu'il avait pour travail
ler le bois, avait fabriqué une gout-
tière en planches, qui conduisait la
la pluie dans le fossé du chemin.
Quelquefois cependant, on dirigeait
cette eau sur le fumier, ce qui avait
lieu à la suite d'une sécheresse pro-
longée; car alors, il se désèche et se
détériore. Les urines des animaux
s'écoulaient des étables dans la fosse
au purin, par suite d'une pente qu'on
avait pratiquée dans le pavage. Pas
une goutte n'était perdue. Chez Rou-
tineau, au contraire, les urines étaient
entièrement perdues, et le pavage de
l'étable était disposé de manière que
tout l'engrais liquide coulait dans le
grand chemin. De plus, son fumier
était exposé aux rayons du soleil et à
tous les orages qui le lavaient et lui
enlevaient sa plus grande ricjiesse.

Chevaux du fermier Routineau au printemps.

Comme on l'a vu précédemment,
Progrès avait sur sa propriété une
étendue de terrain couverte de bruyè-
res. Un jour, M. Martineau lui dit : si
j'étais à votre place, père Progrès, je
défricherais, chaque année, un petit
bout* de ces bruyères, et j'essaierais
d'y faire de l'avoine. Progrès, qui ne
reculait jamais devant une idée nou-
velle, entreprit d'en défricher un ar-
pent.

Aussitôt que Routineau eût appris
cela, il .vint le trouver, et lui dit :
Voisin, que faites vous donc là, avez
vous perdu la tête ? Ne voyez-vous
pas qu'en défrichant ces bruyères
vous perdez votre temps, vous enlevez
à vos moutons et à vos vaches un pa
cage qui leur est nécessaire. Vous me
faites l'effet d'un homme qui a du feu
dans ses bottes et qui ne peut plus té-
nir eny place. Progrès repartit avec
calme : mon cher voisin je regrette
de ne pouvoir vous être agréable
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en tout; mais mes intérêts doivent
passer avant le désir de vous faire
plaisir. Croyez-vous, ami, que l'a-
voine que j'espère sur ce défriché,
ne vaudra pas le maigre pacage qu'y
trouvent mes moutons.-Oui pour un
an, dit Routineau, en levant la tête,
mais ensuite, vous ne récolterez plus
rien, et vos -vaches et moutons se-
ront forcés de se sucer la queue ; ce
qui ne les engraissera, à coup sûr.

Quelques mois plus tard, comme
l'avoine de Progrès n'avait 'par par-
faitement réussi, Routineau lui dit
avec un grand air de satisfaction :-
Eh ! bien, cher entêté, quel est le plus
sage de nous deux ?-Où en êtes-vous
aujourd'hui ?-Vous avez un arpent
de bruyères de moins, et seulement
quelques minots d'avoine de plus.
-Mon voisin, dit Progrès, Dieu qui
nous a dit, aide-toi, je t'aiderai, ne
nous a pas promis de faire réussir
tous nos ess Lis, sa volonté au contraire
est que nous éprouvions souvent, des
mécomptes, afin de nous rendre pru-
dents et de nous tenir dans les limi-
tes de l'humilité. Une autre fois, j'es-
sayerai d'une autre manière, et j'es
père plus de succès.-Faites toujours
a votre tête, dit Routineau, jusu'a ce
que vous ayez dépensé votre dernier
sou. Mais ne vous fâchez pas, si je
me moque de vous à loisir. On verra
plus tard qui rira le dernier et quel
est celui des deux qui aura droit de se
moquer de l'autre.

A présent que nos lecteurs ont fait
connaissance avec les familles Routi-
neau et Progrès, ils jugeront par eux-
mêmes lequel de ces deux cultivateurs
connaissait et exerçait le mieux son
métier. Chacun d'eux a des enfants
qui font le sujet de leur espérance.
Routineau a deux fils qui font de
hautes études et qui sont destinés,
l'un à la prêtrise, l'autre au com-
merce ou à l'industrie. Un troisième
fils, honnête garçon, bon travailleur,
maniant assez bien la charrue, et
d'unedocilité parfaite aux volontés de
son père, qui a une bonne provision
d'amour-propre et qui est convaincu
qu'on ne peut rien faire de mieux que
ce que faisaient les anciens, et qui
pens& augmenter la fortune de ses
enfants, en achetant à crédit autant
de terres qu'il le peut. Sa femme, un
peu éprise de ses qualités et assez
bonne ménagère, était bien secondé
par sa fille Jeanne.

Progrès a aussi deux fils. L'ainé
Marcel l'aide dans les travaux de la
terre, Charles, le second, l'aide bien
aussi, mais il emploie la plus grande
partie de son temps à réparer les ins-
truments d'agriculture, les pavés et
les portes des étables. Marcel et son
père sont animés du même désir d'in-
troduire des améliorations dans leur
culture. Ce fils modèle sait lire, écrire
et même compter. De plus, il a appris
bien de petites et bonnes choses, en
conversant avec M. Martineau, et lu

chaque jour un chapitre dans le Ca-
lendrier du Bon Cultivateur. Ce livre,
qui est l'ouvre de Mathieu de Dom
basles, a donné à ce jeune cultivateur
la pensée de remplacer sa mauvaise
charrue ou son arau, par une bonne
et excellente charrue inventée par
l'auteur de son livre favori. Il en
cause avec son père ; cette pensée
leur trotte dans la tête, y germe et
porte son fruit. Les voilà propriétaire
d'une charrue Dombasle !
, Mais qu'est-ce que cette charrue a

donc de si remarquable, et comment
a-t-elle mérité d'être adoptée, avec
quelques modifications, non-s'eule-
ment en Europe, mais encore dans
les Etats-Unis et le Canada ? Cette
charrue est simple, sans avant-train
et peut être employée dans tous les
terrains ; son soc, large, pointu et
tranchant s'introduit facilement dans
le sol, le soulève en larges bandes, à la
profondeur que l'on veut. L'oreille ou
versoir de cet instrument est si bien
calculé et contourné que toute la par-
tie de la surface qui est soulevée se
trouve cachée, sans être pressée sur
la bande qui la précède, ce qui empê-
cherait l'air de s'introduire entr'elles.
Cette charrue ouvre une raie parfaite
mentnette et coupe toutes les racines.
Une crémaillière qui s'ajuste facile
ment, permet de donner plus ou moins
d'entrure au soc. La charrue Dom-
basle, qui n'a pas de raies, tient cepen-
dant parfaitement en terre, parceque
tout son ensemble est parfaitement
combiné. Le tirage est beaucoup moin-
dre que. dans d'autres charrues qui
paraissent plus légères. Voilà les prin
cipales qualités de la charrue que Pro-
grès vient d'acheter. (1)

Charles qui était entré en appren-
tissage chez un charron très-habile
apprit de son maître à faire des char-
rues Dombasles; de sorte que son
père était sûr d'en avoir toujours à sa
disosition.

ous verrons plus tard les assaults
livrés à ce brave cultivateur à cause
de cette innovation et des autres amé-
liorations introduites dans sa culture

(1) Tout de même la charrue toute en fer
dite écossaise est encore préférable à la char-
rue américaine dite Dombasle.

Pour la Semaine Agricole.

Remarques et données sur nos coqs
et poules domestiques, aujour-

d'hul, en Canada.

(Suite.)

Nous avons dit dans le No. 9 de ce
journal, que nous classerions en trois
familles principales les différentes es-
pèces de nos poules domestiques: deux
asiatiques et.la troisième européenne.
Nous allons d'abord parler des races

européennes parceque quelques unes
d'elles sont les plus anciennes avec
nous.
Io. Le coq gaulois- (race de la France.)

Le coq gaulois, représenté encore
aujourd'hui par la grande majorité de
nos poules domestiques, est le plus an.
cien de nos gallinacés. Il est venu en
Canada avec les premiers colons fran-
çais. On peut l'appeler, maintenant,
chez nous, le coq canadien. Une pos-
session de plus de deux siècles des bas-
ses-cours d'une contrée doit lui don-
ner droit au nom de race du pays.
Notre poule canadienne a été pour
nous ce qu'a été sa mère la poule
gauloise, pour les pays où ehle était et
est encore élevée : "La poule du culti-
vateur." En France, on parait avoir
oublié le coq gaulois. On lui donne
l'appellation modeste de coq de vil-
lage ; de coq du hameau, etc. La Gaule
comprenait outre la France, la Suisse,
la Savoie, une partie des Pays-Bas et
cette partie de l'Allemagne située à
l'Ouest du Rhin. Dans ces contrées,
les poules des campagnes étaient iden-
tiques (au moins la grande majorité.)
Les descriptions anciennes ; les copies
de vielles toiles (peintures) où un coq
était réprésenté ; des poësies antiques
où on chantait le coq ; et autres témoi-
gnages de ces pays, ne laissent aucun
doute que l'on voulait parler de l'oi-
seau des Gaules ; et en comparant le
tout on reconnait les ancêtres de nos
coqs tant leurs petits fils leur ressem-
blent......Les Gaulois portaient un coq
sur un de leurs insignes de guerres.
A la révolution française on a repris
l'insigne du coq gaulois, et si je ne me
trompe, les français l'on pris de nou-
veau, dépuis mil huit cent trente,
comme emblème sur un de leur éten-
dards...... De toutes nos variétés, c'est
la poule gauloise qui demande le
moins de soin. C'est la plus rustique,
la plus sobre et la plus active de tou-
tes nos volailles. En liberté, elle trouve
sa vie seule, l'été ; et coûte peu l'hiver.
Elle peut supporter les plus grands
froids sous un abri, sans jamais avoir
besoin d'entrer dans un lieu réchauffé.
Il y en a deux espèces : l'une à crête
simple et l'autre à crête double. "La
crête ne pousse pas simple ou double
accidentellement. Elle est invariable
chez son espèce; et jamais il ne vient.
une crête double dans une espèce à
crête simple et vice versa. Nous avons,
nous même, une race de poules à crête
simple qui s'est maintenue telle en
Canada depuis au-delà de soixante
ans. Il y a vingt ans que nous la pos-
sédons et jamais il ne s'est trouvée
une crête double chez elle. Les meil-
leures autorités du pays nous disent
la même chose.

Ces deux espèces se subdivisent en
un nombre de variétés de toutes cou-
leurs, souvent huppées et quelques
fois joufflues, mais toutes à crêtes ion.
gitudinales et dentelées. Ces variétés
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sont identiques sous le rapport de la
taille, des formes, des allures et des
qualités.

La poule canadienne est de taille
moyenne comme la plupart des races
européennes. Le coq canadien pèse de
4 à 5ilbs et la poule de 3J lbs à 5 lbs.
La marche du coq est aisée ; il se
porte à pic du devant, mais son dos
est presqu'horisontal, et lorsqu'il est
à toute hauteur la queue rejoint pres-
que la tête : cette queue est une des
plus longue, sinon des plus riches.
Son chant est élevé, clair et souvent
long, ce qui le distingue de plusieurs
autres espèces. La grande variété des
plumages, la crête double et simple,
la tête huppée ou non et surtout les
différentes couleurs des pattes, nous
demontrent que le coq gaulois n'est
pas une espèce cultivée. Il est à son
état naturel, et il est ainsi depuis des
siècles. Néanmoins, c'est peut-être le
plus joli de tous les oiseaux de sa fa
mille, certainement qu'il est plus
agréable à voir qu'aucun de ceux des
races asiatiques. En Canada, peu de
personnes ont pensé à l'améliorer par
selection. Le chef de la basse-cour
était l'effet du hasard; la fantaisie
souvent de l'un des petits garçons de
la maison qui avait du goût pour ce-
lui-ci plutôt que pour celui-là.

Laissée à elle-même, à sa nature,
la poule gauloise a subi peu à peu les
influences du climat du pays où on
l'a adoptée. Aussi, la poule canadienne
qui est une bonne pondeuse d'été clôt
son rocher à bonne heure l'au-
tomne pour l'hiver, et attend le soleil
du printemps pour recommencer sE
ponte. Elle ne produit pas l'hiver. I
y a des exceptions ; mais ce sont deq,
cas particuliers et individuels. Il esi
étonnant que cette race puisse donne:
encore des profits, vu son éducation. O
élève les mauvais sujets comme le
bons; on les a laissé croiser ensemblE
et cela de générations en générations
sans jamais prendre souci du résultai
La poule canadienne commence si
ponte régulière du printemps dans 1
mois d'Avril et la termine générale
ment vers la fin de Juin. Durant cett,
période, elle produit de quarante î
cinquante oufs, pourvu toute foi
qu'elle ne soit pas dérangée par 1,
fièvre de l'incubation (l'envie de cou
ver). La ponte d'été reprend après 1
milieu de Juillet, quelquefois e:
Août ; la ponte d'automne succèd
presqu'immédiatement et se termin
géneralement, aux premiers jour
d'Octobre. Il est vrai que l'on rc
cueille une petite quantité d'oufs dan
l'intervalle des pontes, mais ce son
ceux des retardataires ou de quelque
poules excellentes dans la race. Le
pontes d'été et d'automne ne produ
sent pas plus (ensemble) de vingt
trente oufs. D'où l'on peut conclui
que dans des circonstances assez favi
rables, la poule canadienne donne d
soixante à quatre-vingts oufs dai
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l'année et jamais plus, dans l'ensem-j
ble de la basse-cour, l'exception seî
trouvant toujours en dessous de ce1
nombre. Le poulet canadien est excel-1
lent à manger jusqu'à l'âge d'un an,i
après, il devient dur, sa chair est
trop compacte.

Malgré la beauté et toutes les bonnes
qualités du vieux coq gaulois, il doit
céder bientôt sa place à une autre es-
pèce dont il sera toujours l'aïeul. Son
sang s'est refroidi par nos longs hivers;
sa compagne ne produit rien durant
cinq mois de l'année ou très-peu. Il
faut la croiser, lui donner du sang
nouveau, du sang plus chaud et le
forcer ainsi à payer son hivernement,
quoiqu'il nous coute peu. Un cultiva-
teur ne doit rien perdre. Nous avons
essayé un grand nombre de différen-
tes poules, et la pure canadienne n'a
jamais pu lutter contre la canadienne-
croisée avec des races nouvellement
importées de climats plus chnuds que
le nôtre, pour une ponte d'hiver. Nous
avons réussi à la faire pondre en Dé-
cembre, Janvier, Février, mais ce n'é-
tait qu'un coup de cour, elle ne tenait
pas. Les ovaires ne se développent
que partiellement. Oiseau d'un climat
froid, on ne peut tromper sa nature
entièrement. Nous parlons toujours
de la poule commune du cultivateur.

(A Continuer.)
Ls. LÉvŠSQUE,

M. C. A.
iD'Aillebout, Juillet, 1870.

Pour la semaine Agricole.

MiAXIMER.

Monsieur le Rédacteur,
Un cultivateur qui, a dequis quel-

ques années, retiré de gros bénéfices
d'un champ qui a ruiné son premier
maître, qui l'avait d'abord ruiné en le
cultivant mal, me dit un jour: «Savez-
vous, Monsieur, ce qui m'a donné le
pas sur mes voisins, en agriculture ?
Une ligne, une petite ligne a fait tou-
te mon éducation agricole. » Cette pe-
tite ligne qui peut opérer des prodiges
quand elle est bien comprise, la voici:
« Le fumier, sans être saint, fait mira-
cle là où il tombe.» En effet, ces pa-
roles méritent d'être écrites en gros
caractères, et tous les cultivateurs de.
vraient les graver sur la porte prin-
cipale de leurs bâtiments.

Si une sentence a pu produirer ut
si bon effet, d'autres pourront avoir le
même sort, et voilà pourquoi, je re
viens à la charge.

9ME. SENTENCE.

Si vous me demandez quel est l
fonds dont je ferais le plus de cas
dans une campagne éloignée des vil
les, je vous repondrai que c'est d'abor
celui qui contient la plus grande éten
due de prairie, qui possède un vast

jardin bien fumé, bien sarclé et bien
arrosé, et un verger planté de nom-
breux arbres fruitiers,,bien taillés et
bien entretenu. Voilà, à mon avis,
un champ modèle et qui fera la fortune
de son maître .

1OME SENTENCE.
Doublez votre fumier, vous multi-

plierez à l'infini vos revenus.
11ME. SENTENCE.

Toutes les campagnes seront prospè-
res, quand les villes leur rendront, en
engrais, ce qu'elles en recoivent en
grains et en viandes.

Voilà une vérité qui commence à
être comprise dans quelques pays de
l'Europe et de l'Asie, mais qui, mal-
heureusement, parait encore être un
mystère pour notre pauvre Canada.

12ME, SENTENCE.

La perte des engrais de tous genres,
entraîne après elle, la perte de mil-
lions.

13ME. SENTENCE.

La misère ne frappe jamais à la por-
te de celui qui ne laisse rien perdre.

14ME. SENTENCE.

Pierre est plus riche que Paul, par-
ce qu'il est plus généreux envers son
champ et plus économe de son temps.

15ME. SENTE4CE.

Marie est.meilleure ménagère qu'A-
dèle, parcequ'elle surveille sa maison,
sa laiterie, sa basse-court, son jardin
avec plus d'attention et plus de soin
et qu'elles consacre moins de temps
a sa toilette.

16ME. SENTENCE.

Celui qui prend femme volage et
tout occupée des parures mondaines,met le feu à ses bâtiments et s'enfon-
ce un glaive dans le sein. Il met le

r feu à ses bâtiments, en ce sens que cet-
te femme dissipera tout ce qu'il a ra-

- massé; il s'enfonce un glaive dans le
sein, en ce sens que cette même fem-
me n'aura pour lui que de l'indiffé-
rence et l'accablera de chagrin, l'a-
breuvera d'amertume.

17ME. SENTENCE.

Le plus bel héritage que vous puis-
- siez léguer à vos enfants, c'est une

bonne et saine éducation. S'ils jouissent
s d'une bonne santé, s'ils sont sobres,
- ménagés de leur temps, s'ils ont le
- cœur rempli de la crainte du Seigneur

et de l'amour du prochain, ils vivront
n heureux et contents.

e

l-

e

Il n'y a si fin renard
Qui ne trouve plus finard.
Fuir comme un renard devant un lion.
Renard, que tu as grant queue!
En la queue et à la fin
Git de coutume le venin.
Etre bien dans un endroit comme un rat dans

la paille.
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Du beurre

CHOIX DES VACHES POUR LA LAITERIE.

Le choix de bonnes vaches est une
chose fort importante ; l'expérience
a prouvé que parmi ces animaux il y
en avait dont le lait avait plus de con-
sistance et était d'une qualité bien su-
périeure à celui des autres, et que
cette supériorité de qualité ne dépen-
dait pas de la moindre quantité de
lait que pouvaient fournir des vaches
d'une grosseur égale. Il faut donc ju-
ger la valeur d'une vache à lait par la
qualité et la quantité de la crème
qu'aura produite son lait dans un es-
pace de temps donné, plutôt que par
la quantité du lait lui-même ; et cette
quantité et cette qualité de la crème
produite varient suivant les indivi-
dus.

Il faut que celui qui établit unelaiterie commence, s'il n'a pas un
nombre suffisant de vaches à lait,par en acheter ; et comme personne
ne vend ses meilleurs bestiaux sousce, rann. o ni t 1i
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invariable, que le premier jour de
chaque mois au moins, le lait de cha-
que vache sera trait et conservé à
part, afin de mieux connaitre, par ce
moyen, la quantité que chacune d'elle
en donne, aussi bien que sa qualité.

En comparant le lait de deux va-
ches pour en bien apprécier les qua-
lités respectives, on devra faire at-
tention au temps qui s'est écoulé de-
puis qu'elles ont mis bas ; car le lait
d'une vache est toujours plus léger
peu après qu'elle a vêlé que plus tard;
il s'épaissit graduellement a propor-
tion que l'on s'éloigne de l'époque où
elle a mis bas. Cependant le lait d'une
vache qui a-nouvellement vêlé a une
couleur plus riche qu'en tout autre
temps, mais surtout pendant les deux
premieres semaines : c'est une teinte
fausse que l'on ne doit pas désirer de
voir au lait.

Faute de prendre cette précaution,
il serait possible que le propriétaire
d'une laiterie fit, chaque jour, pen-
dant plusieurs années, une dépense
qui ne lui rapporterait rien.

Puiusautres avantages résulte-
Plsiur aure avaastlesp gardei t~i?'-" Jlcu 1~b ~ ----- ~~ mps U oues prtu ra ~~~au con- ront de 1ado litmp u e p«trpursns gare, o reerl'adoption de cette règle : car On sait que dans ctraire, pour son usage, il en résultera non-seulement il peut arriver que le une grande variétque celui qui se fournira de bestiaux lait d'une vache soit, en général, d'une quelques-unes do:aux marchés aura toujours un ma - qualité bien inférieure à celui des au- ment être plus favvais choix; il n'y a qu'un remède à cet tres etqu'il donne, par conséquent, que les autres ; mainconvénient, c'est de faire soi-même un Lible produit, ce dont on ne man- ces ont été faites jdes élèves. (1) Le meilleur âge d'une querait pas de s'appercevoir; mais il surer de leurs quvache à lait est de quatre à cinq Jus- se pourrait que par l'effet d'un mal en sorte que les prcqu'à dix ans, bien e, àlorsqu'une va- accidentel ou de quelqu'autre circons- tes différentes, qche est vieille, eledonne, à la v it, ance, le lait d'une vache acquit un bonne ou mauvaisune plus grande quantité de lait mauvais goût, ce qui gâterait tout.ie guère plus connuesmais il est de qualité inférieure, et la'lait avec lequel il serait mêlé, occa- grand trèfle est trèsbête coûte plus à nourrir. Lorsqu'on sionnerait par là un dommage que coupé mais non poachète ces vaches pour en tirer parti l'on éviterait par la précaution que trèfle blanc ou trèflde suite pour une laiteries s il faut nous venons d'indiquer : en outre on cultivé en grand pquCelles n'aient pas plus de six ans> échapperait au danger d'attribuer ce aussi pour être manComme, parmi un grand nombre dommage à d'autres causes qui ne quelques cantons,1de vaches d'une même espèce, il peut l'auraient pas produit. Un autre avan- été employé avec avsen rencontrer une dont le lait soit tage non moins important de cette foin est un des meild'une qualité tout à fait différente de mesure serait de mettre le proprié- prairies artificielles;celui des autres, bien qu'à l'Seil et taire à même d'acquérir une prompte quantité et amélioau goût il puisse paraître sembla- connaissance pratique de sa laiterie ; lait des vaches quisble, et comme il est absolument hé- car il s'apercevra, de la sorte, de il est depuis longtencessaire de connaître la qualité du beaucoup de choses qui autrement succès dans les terrelait produite par chaque vache, nous lui échapperait et qui peuvent influer gleterre. La luzerne,conseillerons d'établir, comme règle sur ses bénéfices, une excellente nou

ALIMENTATION DES VACHES LAITI'RES. bestiaux, n'a pas ét()Nous regrettons de' dire que nos cul. anurtuedsvc Eifu cultivée.Lanurtuedsvchsifu La phléole (mil)etivateurs n'ont pas tous cette excellente habi- beucoup sur la qualitévaihs que La pl iée de ttude; de là la détérioration dans nos races la quantité de leur lait : aussi le bon fourragères connues
indigènes qui certainement méritent un meil- choix de leur nourriture est-il un ob- iluestcertain qu'e
leur sort. Bons cultivateurs, si vous voulez jet de première importance. guère aux pâturagousvouez' Purque des vaches donnent beau- des diverses plantesprospérer, ne vendez jamais vos meilleures va- coup et de bon lait, il faut qu'elles
ches, juments poulinières, etc., jusqu'à ce soient en tout temps abondammentqu'elles soient trop âgés pour reproduire. S'il nourries ; l'herbe, surtout celle qui
vous faut faire de l'argent absolument, vendez pousse spontanément au printemps ( ttre

sur de bonnes prairies naturelles, ceux qui ont à bâtir. Lesplutôt vos voitures et harnais de luxe, vos paru. est reconnue pour être la nourriture tous ceux qui le peuventres, vos habits superfins, tout cela s'achète fa- la plus convenable à des vaches à manquer l'occasion de b
cilement, mais ces excellents reproducteurs lait. Si la température permet de les ble au centre de leur lo
sont le véritable trésor du cultivateur. Ce tré- laisser paître pendant le jour, il faudra ble au cene ,les conduire dans de bons pâturages moitié du chemin à fairesor disparu, il est bien difficile de s'en .ro. et les y laisser en liberté; mais, si la ouvrage, ses pâturages etduire un autre-[Red. S. A] chaleur était trop forte et qu'elle dû ses produits.-[Red. S. A.j
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d'autres pays nous seraient d'une
grande utilité. Nos écoles d'agricul-
ture nous rendraient de plus grands
services encore si l'on pouvait y an-
nexer un petit champ destiné aux es-
sais de cette nature.

Telles sont les principales plantes
cultivées en prairies artificielles. L'ex-
périence a prouvé que, données avec
discernement, elles étaient toutes une
excellente nourriture pour les vaches
à lait. Les panais, carottes, pommes
de terre, à l'état de racines, sont
aussi une très-bonne nourriture d'hi-
ver pour les vaches, et leur donnent
d'excellent lait, surtout quand ces
légumes sont cuits. On peut ajouter
à cela la betterave, les choux, les na-
vets et la vesce.

Extrait du livre" Les économies
d'un vieux Jardinier.

Jardin fleuriste.

Dahlias. - Giroflées. - Pétunia. - Balsa
mines.- Pieds d'alouettes.- Reines-Margue-
rites. - Campanules. - Scabieuses. - Æno-
thères.- Résida.- Fuschia.- Héliotropes.-
Pensées- Pervenches.- Roses trèmières.

Quoique l'automne commence au
mois de septembre, c'est-à-dire à une
époque de l'année où les chaleurs
sont encore vives, l'abondance des
fleurs disparaît dès les premiers jours
de cette aison ; les prix se relèvent
peu à peu, et à mesure que les froids
approchent, les espèces d'été que le
jardinier est parvenu à rétarder, ou
celles d'arrière-saison qu'il obtient
fraîches, se vendent très-convenable-
ment sur les marchés et le dédomma-
gent amplement de sa peine.

LES DALHIAS (dalhia) tiennent la pre-
mière place parmi les fleurs de col-
lection qu'on cultive en été. Cette
plante rachète par la richesse et la
variété de nuances de sa grosse fleur
ce qui lui manque du côté du feuil-
lage et de l'odeur. Les amateurs en
comptent plus de 1500 variétés. Les
qualités exigées du dalhia, outre la
pureté et la vivacité des nuances, sont
la régularité dans la disposition des
fleurons et la sphéricité parfaite de
la fleur. Toutes les nuances du jaune,
du blanc, du rouge, du violet, sont
représentées dans leurs séries.

Un sol maigre et médiocrement fu-
mé est celui que cette plante préfère.
La multiplication, qui est très-facile,
se fait par séparation des tubercules.
On ne confie les dalhias à la pleine
terre que quand le danger des gelées
est tout à fait passé. Ils ont rarement
besoins d'être arrosés. Pour obtenir
de belles fleurs, il faut supprimer une
partie des boutons. Après la floraison
on les déterre pour les conserver en
un lieu sec.

LES GIROFLÉES (cheiranthus), char-
mantes fleurs qui n'ont que le défaut
d'être communes et rustiques. Elles

Dahlila.

joignent une odeur agréable à des
couleurs vives, et mériterait beaucoup
plus d'honneur qu'on ne leur en rend.
Il y en a de jaune, de blanche, de
rouge et de panachée, de double et de
simple. On les multiplie facilement
en couche chaude pour les avoir en
juillet, époque où un commencement
de disette les fait rechercher plutôt
qu'en été.

LES PETUNIA (petunia) méritent d'être
cultivés en massifs et même en pots,
à cause de la grande abondance de
leurs fleurs en forme d'entonnoir aux
couleurs vives et variées. Il y en a
de violettes, de blanches, de rouges,
de panachées, et des doubles. Leur
multiplication est très-facile, de grai-
nes, d'éclat et de boutures. Ils deman-
dent une terre meuble et légère. On
les sème en avril en couche chaude,
pour les planter dehors en mai ou
juin. Leurs fleurs se succèdent sans
interruption jusqu'aux gelées.

Balsa

LES BALSAMINES (impatiens balsa-
mina) fleurissent jusqu'aux premières

gelées, ce qui rend leurs fleurs à nuan-
ces vives et variées précieuses malgré
le peu d'élégance de leur tige. Il est
assez difficile de recueillir les graines,
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mine.

sentent., à l'époque de la floraison, des
capitules solitaires, blanches pour-
pres, violettes, panachées et veloutées
d'un grand éclat, ont été surnommées
fleurs de veuves et ont pour principal
mérite de durer fort longtemps. Elles
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parce que la silique se rompt violem-
ment, si on ne la détache du pied
avant la parfaite maturité. Les balsa-
mines se sèment au printemps sur
couche et se repiquent en bonne terre,
elles veulent des arrosements fré-
quents.

LES PIEDS D'ALOUETTES (delphinium
Ajacis) pourraient être cultivés pour
fleurir en été, mais il vaut mieux les
réserver pour l'automne. Leurs épis
de fleurs nombreuses, simples ou dou-
bles, roses rouges, violettes, bleues ou
blanches, les font rechercher pour les
massifs et les plates-bandes. Les espè-
ces naines sont les plus précieuses.
On les sène en bordure au printemps
dans une terre douce, et on recouvre
la graine avec du terreau.

LES REINES-MARGUERITEs (callistephus
sinensis), qui font l'ornement des jar-
dins depuis juillet jusqu'à l'hiver don-
nent des fleurs simples ou doubles de
presque toutes les nuances. Beaucoup
sont merveilleusement panachées. Il
ne leur manque que de l'odeur. Les
naines, et celles dont les capitules
sont à tuyau ou à peluche, sont les
plus précieuses. On les sème en mars
sur couche pour les repiquer quand
elles ont pris leur développement. On
recommande de choisir pour graine
les petites têtes tardives du Das de la
plante.

LES CAMPANULE(campanula) donnent
pendant une grande partie de l'au-
tomne de belles pyramides de fleurs
successives, simples ou doubles, blan-
ches, bleues et violettes. Cette plante
est rustique et vivace. On la multi-
plie par éclats ou par semis aussitôt
après la fruction, dans une terre fran
che et légère, au demi soleil.

LES SCABIEUSES ( scabiosa), qui pré
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PENSÉE.

ne sont point délicates et réussissent
parfaitement dans une terre meuble à
exposition chaude. On les sème au
printemps.

LES ÆNOTHÈRES (Snotheras) sont
de belles plantes vivaces pour la plu-
part, qui se couvre en autonme de
fleurs grandes et remarquables, jau-
nes, blanches ou roses. Elles réussis-
sent en pleine terre ordinaire et sont
d'une culture facile. On les multiplie
par la division des touffes, ou par se-
mis sur place, en avril.

LE RÉsÉDA (reseda odoratu), mignon-
nette dont la fleur est aussi modeste
que son parfum est délicieux, est une
petite plante qui donne des sortes d'é-
pis de fleurettes verdâtres. Il réussit
partout, et se sème tantôt en pots, tan-
tôt en pleine terre. Sa croissance est

rapide, et il est facile d'en avoir du
printemps à l'hiver.

LES FUScHIAs (fuschia) sont des arbus-
tes de serre et de massifs remarquables
parleùr élégance, la forme gracieuse,
l'abondance et les vives couleurs de
leurs fleurs. Il y en a d'une infinité
de nuances, où dominent cependant
le pourpre et le violet. Il faut les
cultiver dans la terre de bruyère. On
les multiplie de semis et de bouttures,
sur couches. Ils craignent le froid et
ne veulent point rester dehors pen-
dant l'hiver. Les collectionneurs en
comptent plus de 100 variétés.

LES HÉLIOTROPES ( heliotropium)
sont de petits arbrisseaux qui se cou-
vrent de corymbes, de jolies petites
fleurs violettes à odeur de vanille
pendant toute la saison d'automne.

On les cultive en pots et en corbeilles
dans une terre franche et légère. On
les multiplie en été de semis et de
boutures sur couches. Il leur faut
beaucoup d'eau et de chaleur..L'hé.
liotrope passe parfaitement l'hiver
dans les appartements.

LES PENSÉES (viola tricolor), qu'on
peut cultiver en été comme en au-
tomne, sont des fleurs de collection
de forme et de couleurs ravissantes
que tout le monde connait. On exige
d'une belle pensée qu'elle soit étoffée
presque ronde, que le masque ou cen-
tre soit saillant et que les couleurs
soient. régulièrement distribuées. Ces
plantes se plaisent mieux en pleine
terre que dans des pots On les sème
au printemps et en automne. On les

150 LA SEMAINE AQRICOLE.
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multiplie aussi par éclat des touffes.
Il leur faut beaucoup d'eau.

LES PERVENCHES (vinca), aussi re-
marquables par le beau vert de leurs
feuilles que par leurs fleurs en coupe
d'un bleu tendre, ou blanches ou ro-
ses, fleurissent depuis l'été jusqu'aux
gelées, et font le plus bel effet dans
les rocailles sur le bord des eaux,
Mais on ne peut mettre la tige en bou-
quet sans que la fleur se détache aus-
sitôt. Elles se plaisent dans la terre
humide et se multiplient par éclat
au printemps.

LES ROSES TREMIÈRES (alcea), ou pas-
se-roses, sont des plantes rustiques, à
tige élevée, qui se couvrent en sep-
tembre de fleurs grandes, souvent
doubles, variées du blanc au jaune,
au rouge et au cramoisi, qui rappelle
quelque peu les fleurs du rosier. On
les sème sur place ou on les multiplie
d'éclat des racines en juillet. Elles ne
demandent aucun soin. La fin de
leur floraison annonce les mauvais
jours.

Nos lecteurs se rappelleront qu'ils
peuvent se procurer les graines de
toutes ces fleurs, en s'adressant à M.
Evans, grainetier du Conseil d'Agri-
culture. Ces graines peuvent se de-
mander et être expédiées par la poste.

C'est folie de semer les roses aux pourceaux.
Au petit pour,,eau Dieu donne bonne racine.
C'est chose qui moult me déplait
Quand pouleparle le coq se tait.
Ce quç poulain prend en jeunesse
Il le continue en vieillesse.
Il ne faut pas apprendre au poisson à nager.
Etre heureux comme le poisson dans l'eau.
Il n'est ni chair ni poisson-
Les belles plumes font les plus beaux oiseaux.
De petite rivière, gros poisson n'espèr.
Bavard comme une pie borgne.

Questions et Réponses.

BLÉ D'AUTÓMNE.

Où pourrais-je me procurer du blé
d'automne et à quel prix ? Je vou-
drais l'avoir vers la fin d'Août, pour
l'essayer dans notre canton, et j'espère
réussir.

ST. VALÈRE.

Chez M. Evans.-Prix, 7s. .6d. à 1Os•
selon le marché. Veuillez nous faire
part du résultat. Aussitôt la terre ge.
lée, je vous conseille de couvrir de
fumier long, pailleries, etc. Le fumier
long qui aurait chauffé suffisamment
pour détruire les mauvaises herbes
serait préférable. L'effet du fumier

racines en les enlevant de la pépi-
nière. J. E. LABONTÉ.

St Hilaire, 2 Juillet, 1870.·
Merci.-Veuillez, S. V. P., nous dire

le.prix des sauvageons non greffés.-
(Réd.y S. A.)

TUltEUR SUR LE PIS DES VACHES.

M. le Rédactcur,
Plus je lis votre journal; plus je

m'intéresse à sa lecture, vù que vous
tra-itez ce qui peut nous intéresser en
agriculture. J'ose m'adresser à vous,
aujourd'hui, par l'entremise de votre
journal, au su jet d'une maladie qui
se montre sur les trions de nos vaches.
Elle commence comme une peau
morte, puis il se forme une tumeur
en eau, ce qui forme des gales à l'en-
tour du trion. En le lavant et en le
trayant, les gales tombent sans faire
de sang, seulement il en sort une ma-
tière claire. Voilà plusieurs années
que quelques unés de mes vaches
sont atteintes de cette maladie. Si vous
pouvez m'énseigner un remède pour
les guérir, je vous serai bien obligé.

Somerset, Juillet, 1870. C. L.
Notre collaborateur "UN MÉDEcIN"

aurait-il l'obligeance de répondre. -
Réd. S. A.)

ea #tniut fgfcot.

MONTRÉAL, 14 JUILLET 1870.

A nos collaborateurs et aux amis du
progrès agricole.

sera d'engraisser la terre et principa- Maintenant que les semences sont
lement de protéger les racines contre finies et que l'on peu respirer un peu
la rigueur du climat. plus à l'aise, nous espérons que tous

ceux qui désirent le progrès des saines
POMMIERS. notions agricoles dans notre pays,

n'oublieront pas que pour instruire le
Dans la Semaine Agricole du 30 Juin, peuple il faut lui faire part de tout ce

1870, no. 8, on demande où trouver qui peut l'intéresser, et que les jour-
des pommiers greffés. Mon nom se naux d'agriculture offrent un inter-
trouvant en tête de la demande, j'ai médiaire facile. Qu'on se rappelle
l'honneur d'informer qu'on trouvera
à la montagne de St. Hilaire un grand aussi que pour rendre ceux-ci éminem-
nombre de pommiers à vendre. Les ment pratiques il faut qu'ils expriment
variétés sont nombreuses. Ordinaire- non seulement les vues d'un ou deux
ment, on vend les jeunes pommiers hommes dans une localité ou dans un
préparés à être placés en verger, de pays, mais bien celles de la majorité
vingt à vingt-cinq centins. pymi incle

Pour bien réussir, on doit planter des bons cultivateurs.

les sujets, soit le printemps avant la A l'ouvre donc, dans les moments
sève, ou l'automne après la chûte des de loisir, le soir, le dimanche, les
feuilles. Lorsqu'on a le c~hoix de la jours de mauvais temps. *Pensez, dans
saison, il vaut mieux planter les jeu-
nes pommiers lorsquel a terre est as- votre champs, aux questions que vous

sez dégelée pour ne pas détruire les voudriez poser, aux renseignements

Reine Marguerite.
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que vous pourriez communiquer avec
avantage, aux suggestions que vous
pourriez nous faire pour rendre'notre
journal plus intelligible ou plus utile.
Ne craignez point de nous mortifier
en nous faisant part de vos observa-
tions et en nous communiquant votre
manière de voir. Nous sommes per-
su4dés de nos faibles ressources et du
fait que les hommes les plus expéri-
mentées peuvent se tromper pour ne
pas recevoir vos bons avis avec re-
connaissance. Il n'est pas nécessaire
d'en écrire bien long pour rendre de
grands services. Surtout ne vous lais-
sez pas décourager par la difficulté
que vous pourriez éprouver en écri-
vant ; pourvu que l'on puisse vous
comprendre, c'est le principal. Un
cultivateur sensé ne lit pas pour criti-
quer le style, il cherche des rensei-
gnements qui lui sont profitables, et
si l'on aime son pays, il faut lui en
donner.

Nos correspondants se rappelleront
qu'il n'auront qu'un centin de frais
de poste à payer sur les communica-
tions qui nous sont adressées pour
être imprimées. Il faudra cependant
ne point cacheter les enveloppes et
mettre au dessus de l'adresse Pour
impression ou bien To be printed.

La "Gazette des Campagnes" et le
Consell d'Agriculture.

Nous trouvons ce qui suit dans un
des derr.iers numéros de la Gazette
des Campagnes :
L' ORGANE DU CONSEIL D'AGRICULTURE.
Nous lisons dans le compte-rendu,

donné par la Semaine Agricole, de la
séance du 2 juin du Conseil d'Agri-
culture

« M. Beaubien, secondé par le Rév.
M. F. Pilote, propose : Qu'une subven-
tion annuelle de $1,000 soit accordée
à la Semaine Agricole, pourvu que le
rédacteur ou propriétaire s'engage à
publier gratuitement les procédés, les
annonces et règlements du Conseil
d'Agriculture; M. Barnard demeurant
le rédacter, de cette feuille, étant prié
de donner, de temps en temps des lec-
ture*sur l'agriculture, dans les diffé-
rents comtés de cette Province. Le
journal devra conserver le même for-
mat et le même nombre de pages qu'ac-
tuellement. (Accordé.) »

Nous n'avons guère de commentai-
res à faire ici. Nous croyons cependant
devoir ajouter, dans le but d'éclaircir
un point d'histoire. que M. Pilote a
èté celui dont le Conseil d'Agriculture
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s'est servi, il n'y a pas,très-longtemps,
pour proposer à M. Firmin H. Proulx
d'accepter une allocation de $400 par
année, à condition que la Gazette des
Campagnes paraitrait sans Revue. Ainsi,
parler uniquement veaux, vaches, co-
chons, taureaux percherons; égra-
tigner M. Perraulh de temps à autre,
voilà ce qui devait rendre la Gazette
des Campagnes une feuille éminem-
ment utile au pays ; mais défendre
les principes éternels de la justice et
de la vérité, comme elle l'a fait, tout
en parlant agriculture, elle ne l'a pu
sans perdre toute valeur aux yeux de
certains hommes. Et voilà comment
il se fait que la Semaine Agricole est si
fortement encouragée, et que les en-
couragements lui viennent de l'Orient
et de l'Occident. Nous ne somms pas
honteux, ni jaloux, ni chagrins, allez!

Nous nous permettrons de faire ob-
server à la Gazette des Campagnes, que
comme le Conseil d'Agriculture man-
querait entièrement son but s'il s'occu-
pait de questions religieuses ou poli-
ques, il ne peut pas non plus, sans de
graves inconvénients, donner des oc-
trois ou autre encouragement aux
journaux qui s'occupent principale-
ment de ces grandes questions, quand
même ils rendraient de véritables
services à l'agriculture. Ce principe
est parfaitement reconnu dans ce
pays, puisque le journal de l'Instruc-
tion Publique qui, pourtant, se publie
en français à l'adresse des catholiques,
et en anglais à l'adresse de protestants,
ne touche jamais les questions pure-
ment religieuses, et encore bien moins
les questions politiques. Voilà ce que
nous avions à dire quant à la question
de principes, maintenant quant aux
faits :

Pour une feuille qui veut être émi-
nemment utile au pays, qui tient avant
tout à défendre les principes éternels de
la justice et de la vérité, nous trouvons
qu'elle s'y prend d'une manière bien
étrange quand il s'agit, comme elle le
dit, « d'éclaircir un point d'histoire. »
Nous ne savons pas ce que le Rév,
M. Pilote, à pu proposer à M. Firmin
H. Proulx ; mais nous savons qu'il
n'a jamais été question dans le Con-
seil Agricole d'offrir une allocation
quelconque à la Gazette (les Campagnes,
et que le Conseil Agricole, ne s'est pas
servi du Rév. M. Pilote, comme la Ga-
zette le prétend ; par conséquent, le
point d'histoire nous semble une pure
fabrication dans le but d'injurier M.
le Supérieur du Collége Ste. Ane.
Nous savons aussi que le Rév. M. Pi-
lote s'est donné une peine infinie pour

encourager et protéger la Gazette des
Campagnes dans ses nombreuses et
'pénibles vicissitudes, et pour l'excu-
ser auprès de certains hommes qui
semblent voir dans la Gazette le but
bien arrêté de perdre, dans l'opinion
publique, tons ceux qui ont le mal-
heur de différer d'opinion avec elle.
Il nous semble qu'en montrant un
peu plus de reconnaissance elle ne
nuirait aucunement à son programme.
Nous nous permettrons encore d'ajou-
ter que si la Gazette n'est ni honteuse,
ni jalouse, ni chagrine denotre succès,
elle n'avait que faire de parler de ces
trois grandes faiblesses, qui certaine-
ment cadreraient mal avec ses nobles
aspirations.

Nous avons jusqu'à présent évité
avec soin toutes ces polémiques dont
nos lecteurs ne peuvent tirer aucun
profit et qui n'ont pour effet que de divi-
ser ceux qui prétendent travailler pour
le plus grand succès de la cause agri-
cole ; dans ce but, nous avons préféré
ne pas relever certains faux avancés à
notre adresse, qui d'ailleurs nous pa
raissaient bien ridicules. Mais puisque
la Gazette des Campagnes nous recon-
nait pour l'organe du Conseil d'Agri-
culture nous croyons devoir la rensei-
gner, surtout quand il s'agit de points
d'histoire.

Causeries Agricoles.

La seconde lecture agricole donnée
par M. Barnard, rédacteur de la Se-
maine Agricole, a été faite à St. Eusta-
che. Nous sommes heureux de signa-
ler le même succès qu'à Varennes.

Il y avait à cette lecture une assem-
blée considérable, aussi nombreuse
que la population de la paroisse pou-
vait le permettre. On y remarquait
la présence de M. le curé de St. Eus-
tache, du ,Rév. M. Tassé, Supérieur
de Ste. Thérèse, membre du Conseil
Agricole, du Rév. M. Charlebois et M.
le chevalier E. Lef. de Bellefeuille,
etc., et bon nombre de cultivateurs
étaient venus des paroisses environ-
nantes. La salle du collège ne pou.
vait contenir la foule qui encombrait
de même les portes et les fenêtres.

L'auditoire a paru vivement s'inté-
resser aux paroles de M. Barnard, et
après la lecture, on a adopté les réso-
lutions suivantes, qui sont tout un
programme :

Proposé par M. L. M. Seers, secondé
par M. C. Champagne, et résolu:

Que la conférence de ce jour, don-
née par M. Ed. Barnard, prouve l'op-
portunité et l'efficacité de ce mode
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d'instruction agricole, heureusement
inauguré dans ce pays par le Conseil
d'Agriculture, qui s'est acquis par là
des droits à la reconnaissance des cul-
tivateurs.

Proposé par M. P. F. Masson, se-
condé par M. S. McKay, et résolu : 1

Que le Conseil d'Agriculture de-
vrait, pour continuer et propager da-
vantage le mouvement vers le progrès
agricole, adopter les moyens de mul-
tiplier ces Causeries familières ap-
propriées au besoin de notre culture.

Proposé par M. S. McKay, secondé
par M. L. Seers, et résolu :1

Que dans l'opinion de cette assem-
blée, le meilleur emploi de l'argent
approprié aux intérêts de l'agricul-
ture, serait de donner des conféren-
ces agricoles, et de publier et répan-
dre parmi nos cultivateurs des
écrits pratiques sur les matières de
l'agriculture, tâche qu'a entreprise
avec tant de succès la Semaine Agri-
cole et qu'on espère lui voir continuer.
Que le Conseil pourrait, par ces deux
moyens, (les conférences et les écrits
périodiques), expliquer et faire con-
naître les règlements qu'il passe pour
la direction des Sociétés d'Agricul-
ture.-Minerve.

Fromagerie à Vaudreuil.

Un ami nous écrit de Vaudreuil
qu'il a eut le plaisir, ces jours-ci, de
visiter une superbe fromagerie, éta-
blie par M. Antoine Chartier, de Lot-
binière-Harwood, député-adjudant-gé-
néral de la Mélice, Robert et Henry
Harwood, tous trois cultivateurs de
la paroisse de. Vaudreuil.

Cette bâtisse, a deux étages, qui ne
fonctionne que depuis très peu de
temps, mesure environ cent pieds de
longueur sur trente de largeur, et se
trouve située à quatre arpents a peu
près du village.

Ces MM. ont fait l'acquisition d'une
magnifique pesAe pour le lait, d'une
dizaine de presses pour le fromage et
de deux cents vaches environ, les-
quelles trouvent dans l'immense parc
qui avoisine cette fromagerie, un des
meilleurs pâturages de l'endroit.

Il a admiré avec beaucoup de
plaisir une table longue de cin-
quante pieds, toute couverte des plus
belles meûles de fromages, d'un goût
exquis et dans un état de propreté qui
saute à la vue en entrant dans cette
bâtisse.

D'après toutes les commodités et la
disposition des différents matériaux,
une seule femme dont la capacité est
bien reconnue, suffit à la confection
du fromage.

Nous ne pouvons trop louer ces MM.
de leur esprit d'entreprise pour l'éta-
blissement de cette fromagerie, et
nous leur souhaitons tout le succès
que méritent tant de nobles efforts
pour la prospérité de ce comté

EXPOSITION AGRICOLE ET INDUS-
TRIELLE

DE LA PROVINCE DE QUEBEC.

REGLES ET REGLEMENTS GENEREAUX DU
DEPARTEMENT AGRICOLE ET INDUSTRIEL.

Entrées.
1. Toutes les entrées devront être

faites sur des formules imprimées,
qu'on pourra se procurer gratuite-
ment des secrétaires des Sociétés d'A-
griculture ou du Sécrétaire du Con-
seil d'Agriculture. Ces formules de-
vront être remplies et signées par cha-
que exposant, qui devra les transmet-
tre au secrétaire du Conseil d'Agricul-
ture à Montréal, avec un dollar, avant
ou aux dates suivantes:

2. Les entrées dans ces différentes
classes dev-ront être faites sur les for-
mules mentionnées plus haut et en-
voyées avec la souscription d'une pias
tre, le ou avant samedi, le 27 Août,
deux semaines avant l'exposition.

3. Dans la classe des chevaux ou
bêtes-à-cornes " pur sang " l'exposant
devra envoyer, avec l'entrée, la
généalogie dument certifiée de l'ani-
mal exposé On ne permettra à aucun
animal de concourir comme " pur
sang " sans un certificat; régulier tiré
du American ou Canadian "Herd or
Stud Book " ou sans preuve satisfaisante
que tel animal descend directement
de telle race. Dans la classe des Du-
rhams, on sera très-particulier sur le
certificat de cette nature.

4. Le grain, les autres produits de
la ferme et les instruments aratoires,
les machines et objets manufacturés
devront être entrés le ou avant same-
di, le trois Septembre, une semaine
avant l'exposition.

5. On attire d'une manière tout
particulière, l'attention des exposants
sur l'importante nécessité de faire les
entrées aux époques ci-dessus men-
tionnées, après lesquelles on ne rece-
ra pas d'entrées pour les différentese
classes, et toute entrée ultéricure aux di-
tes époques sera renvoyée, (avec la piastre
qui l'aceompagnera), aux personnes qui
les auront souscrites.

6. Dans la classe des animaux, tou-
tes les entrées devront être faites au
nom de la personne qui en est le pro-
priétaire de bonne foi; sans la plus
stricte observation de cette règle, au-
cun prix ne sera donné et s'il est ac
cordé, il sera retenu.

7. Dans toutes les autres classes, les
entrées devront être faites au nom du
producteur, ou du fabricant en per-
sonne, ou par des agents dûment au-
torises par eux, sous peine de perdre
tout prix qui leur serait décernés.

8. Dans tous les départements, le
concours est ouvert, sans réserves, aux
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concurrents de toutes les parties du
monde.

9. En faisant l'entrée de chaque ani-
mal ou article, l'exposant recevra une
carte, indiquant la classe, la section
et le numéro de l'entrée, et cette carte
devra rester 'attachée à l'animal ou à
l'article pendant toute la durée de
l'Exposition.

Transport des Articles, leur place-
ment à l'Exposition, et la surveil-

lance pendant qu'ils y sont.
10. Tous les articles pour l'Exposition

devront être sur le terrain Lundi 12
Septembre ; on excepte les animaux,

u devront y être, au plus tard, Mar-
i à dix heures, les portes devant se

fermer a cette heure. Les exposants de
machines et d'objets pesants sont priés
de les faire rendre sur le terrain de
l'exposition, autant que possible, dans
la semaine qui précèdera.

11. Les exposants devront veiller à
la livraison des articles sur le terrain
de l'exposition. Le Conseil d'Agricul-
ture ne peut pas s'occuper du trans-
port des dits articles, ni encourir des
dépenses, soit pour leur réception, soit
pour leur expédition ; toutes les dé-
penses qui ont rapport aux dits arti-
cles devront donc être faites par les
exposants eux-mêmes.

12. Pendant toute la durée de l'Ex-
position, les exposants donneront leur
attention personnelle aux objets expo-
sés, et à la clôture, ils devront en assu-
mer toutes les charges.

13. Les animaux concourants seront
distingués par des numéros, le nom du
propriétaire ne devant pas paraître
sur la carte avant que les primes aient
été décernées.

14. Dans aucun cas, les objets et les
animaux exposés, ne pourront être en-
le vés de dessus le terrain avant la clô-
ture de l'Expositon qui aura lieu Ven-
dredi après-midi. Toute personne en
contravention à ce règlement sera pri-
vée du prix qu'elle aura pu remporter.

15. Les directeurs prendront, dans
le temps, toutes les précautions possi-
bles pour la sureté des objets envoyés
à l'Exposition ; cependant ils désirent
qu'il soit clairement entendu et com-
pris que les exposants doivent seuls
p rendre la responsabilité de les exhi-

er: et que dans le cas où tel objet
serait endommagé, perdu ou volé, les
Directeurs prêteront tout le concours

ossible pour le recouvrer, sans nul-
fement s'obliger à en payer la valeur.
Vapeurs, ChemIns de Fer, Douane

16. Le Conseil d'Agriculture fera des
arrangements avec les proprietaires
de bâteaux-à-vapeur et de chemins.de-
fer pour transporter les personnes et
leurs effets à des prix réduits.

17. Des arrangements seront aussi
faits avec le Département des Douanes
pour admettre en franchise les objets
destinés à 'ixposition.

77.
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Admission sur le terrain.
18. Ayant trouvé qu'il était devenu

absolument nécessaire de changer l'an-
cienne coutume de donner aux expo-
sants un seul billet d'admission, bon
pour toute la. semaine, il a été décidé
ce qui suit:

19. Chaque exposant, en payant son
entrée, recevra quatre billets d'ad-
mission, chacun des quels admettra
le porteur une seule fois sur le ter-
rain ; ce.billet devra être donné au
gardien en entrant sur le terrain.
Avec une sage économie, ces billets.
suffiront pour les quatre jours; mais
si un exposant les dépense tous et
désire être de nouveau admis sur le
terrain, il devra en acheter d'autres
comme un simple visiteur.

20. Les étiquettes attachées aux ani-
maux ou objets admettront sur le
terrain les personnes qui les accompa-
gnent pour les placer sur le terrain de
l'exposition; après cela ces personnes
devront se pourvoir de billets d'admi-
sion convenables.

21. Les personnes nécessaires pour
la surveillance des animaux et desob-
jets exposés recevront des cartes d'ad-
mission avec leurs noms écrits dessus,
mais pendant l'Exposition, ces cartes
ne les admettront que par la " Porte
des Exposants."

22. Les serviteurs ayant soin d'ani-
maux, seront tenus de se conformer
aux ordres du Directeur nommé par
le Conseil d'Agriculture, qui présidera
à la classe où l'animal confié à ses
soins est exposé.

23. Les cartes d'admission pour les
personnes qui ne seront pas exposants
seront vendues Mardi matin, à 50 cen-
tins èt les jours suivants, à 25 cen-tins
pour chaque passage à la porte. Les
enfants au-dessous de quatorze ans ne

paieront que moitié prix.

Les Juges et leurs devoirs.
24. Les juges seront nommés avant

l'Exposition par le comité, et ils rece-
vront une circulaire les informant de
ce fait, et les invitant d'agir en cette
capacité.

25. Les juges sont priés de se rendre
au Bureau du Secrétaire aussitôt après
leur arrivée sur le terrain de l'exposi
tion et de présenter la circulaire de
leur nomination.

26. Les juges se réuniront sur l
terrain de l'Exposition, dans les cham
bres du comité à dix heures, A. M.
Mardi le 13 Septembre, pour se prépa
rer à commencer leur opération, et il
recevront alors les livres du comité
contenant le numéro des entrées dan
chaque classe.

27. Personne ne pourra être juge
dane une classe dans laquelle il aura
exposé quelque animal ou objet.

28. En outre des prix offerts pou
les objets énumérés dans la liste pu
bliée, les juges auront le droit d'e
accorder à discrétion pour les objet
qu'ils en croieron.t dignes, mais dan
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tous les cas le montant accordé sera
fixé par le domité de Direction.
. 29. Dans le cas où il n'y aurait pas

de compétiteurs dans une classe, ou
que les animaux ou objets seraient
d'une qualité inférieure, les juges use-
ront de discrétion pour décider s'ils
accorderont un prix et si ce prix sera
un premier ou un second prix.

30. Chaque prix accordé devra être
écrit avec soin, d'une manière claire
et lisible, vis-à-vis le numéro de l'en-
trée et quand on le jugera convenable
on mentionnera les raisons pour les-
quelles on a décerné tel ou tel prix.

31. Tout protét contre la décision des
juges devra être filé au Bureau du Secré-
taire, avant 10 heures, A. M., Jeudi, le
15 Septembre.

32. On nommera un Surintendant
dans chaque classe pour voir à ce que
chaque animal ou article soit à la place
qui lui a été assigné. Il acconipagnera
les juges pour leur montrer chaque
section de classes ; il verra à ce qu'ils
n'éprouvent ni embarras, ni gêne dans
l'exercice de leur devoir. Après le
rapport des juges il placera les cartes
de prix sur chaque animal ou article,
conformément au dit rapport.

Palement des prix.
33. Le Secrétaire-Trésorier, sera prèt

à commencer à payer les prix accor-
dés, Samedi matin 17 Septembre, à
neuf heures A. M., et ceux qui rece-
vront des prix, sont particulièrement
requis de faire leur application avant
leur départ de Montréal, ou de laisser
une autorisation écrite entre les mains
d'une personne de confiance, en ayant,
soin de mentionner les objets pour les-
quels elles réclament ces prix.

34. Le fourrage our les animaux
sera fourni par le Conseil d'Agricul-
ture au prix coûtant. Les exposants
pourront recevoir toute information
sur ce sujet au Bureau du Surinten-
dant du grain et du fourrage.

35. Il y aura un Encanteur sur le
terrain de l'Exposition, après la distri-
bution des prix, dans le but de vendre
par encan, tout animal ou objet doni
le propriétaire voudra disposer, et

s toutes les facilités seront données poui
- l'expédition des affaires.

36. Dans le cas où les directeurs dé-
siraient avoir des informations parti

e culières et détaillées sur aucun ani
mal ou objet remportant un premier
prix, les propriétaires devront s'em-

- presser de les fournir.

s Programme pour la semaine.
s 1. Lundi, le 12 Septembre, sera con-

sacré à la réception finale des objets et
e à leur arrangement convenable. Per-
a sonne ne sera admis ce jour, excepté

les officiers, les juges, les exposants et
r les personnes dont ils auront un be-
- soin absolu.
n 2. Mardi, le 13 Septembre, les juges
s se réuniront dans les Chambres du
s Comité, à dix heures A. M., pour com-

mencer leurs opérations le plus tbt
possible. Aussitôt qu'ils auront ac-
cordé les prix, ils feront rapport au
Secrétaire qui leur donnera des cartes,
portant le numéro du prix, pour qu'ils
les placent sur l'objet primé avant de
se séparer. Ce jour les personnes qui
ne sont pas exposan1ts seront admises
pour 50 centins par chaque entrée.

3. Mercredi, le 14 Septembre, les ju-
ges termineront leur ouvrage, décer-
neront les prix, et si la chose est possi-
ble, ils attacheront les cartes sur les
objets primés. Ce jour, le prix d'admis-
sion sera de 25 centins.

4. Jeudi, le 15 Septembre, le publi
sera admis pour 15 contins pour cha-
que entrée.

5. Vendredi, le 16 Septembre, admis-
sion comme le jour précédent.

6. Samedi, le 17 Septembre, le Secré.
taire commencera à payer le montant
des prix accordés à 9 heures, A. M-
Les exposants pourront enlever tout
ce qu'ils ont, soit dans les bâtisses, soit
sur le terrain. Les portes seront fer-
mées. Pe'rsonne ne sera admis à l'ex,
ception de. ceux qui auront stricte-
ment affaire.

LISTE DES PRIX.

1ère Classe-CHEVAUJI.
Seet.

Clyde pur sang.

1-1er Prix........................ $35 00
2nd do ........................ 20 00
3me do ........................ 10 00
4me do Mention Honorable.

Percherons.
2-1er Prix........................ $35 00

2nd do ........................ 20 00
3me do ........................ 10 00
4me do Mention Honorable.

Normands on demi-Normands.
3-ler Prix.............. $35 00

2nd do ................ 2000
3me do ......................... 1000
4me do Mention Houorable.

Sufolks.
4-1er Prix........................ $35 00

2nd do ........................ 20 00
3me do ................ 1000
4me do Mention Honorable.

• Race Canadienne pure Etalon.

5-1er Prix.............. $35 00
2nd do ........................ 20 00
3medo ................ 1000
4me do Mention Honorable.

Par sang anglais.

6-ler Prix.... .......... $35 00
2nd do ................ 2000
3me do ..................... 10 00
4me do Mention Honorable.

Les points caractéristiques des chevaux
de race canadienne seront donnés aux juges.

i
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anglais.

7-er P rix .............. $35 00
2nd .......... ....... 20 00
3me do ....... û000
4me do Mention Honorable.

Les étalonis ne pourront pas iqoncou-
rir dgns la classe t4e '15e et 16e.

Etalon -de traIt.pesant 1200 bs. et»

8-ler Prix.................. $300
2nd do ..................- 20*00
3çedo........- 000
4me do Mentioýi Jionorable.

£talon de trait léger pesant 9»ê Ibo et
au-desses.

9-1er Pi....~....$35 00
2nd do. . .20 00
3me do...... 10 00
41ue do Mention Honorable.

£talon de 3 ans de race quelco~nque.
10-1 er, Prix.............. $15 00

2nd do.............. 10 00
3medo. .. . . 5 00
4nie do Mention Honorable.

Jui.entoulinaire et »Au pomMan (gros trait)
120 lbo. -et plus-

11-1er Pi.........$1500o
2nd do..................1000O
3me do.................... 500
4me no Mention Honorable.

jument pouliflaire et son poullu (trait
léger) 900ibs. et plus.

12-1er Prix ................. i 15o
2nddo,..................... 1000
3me do ................... 5 00
4me do 'Mention Honorable.

Pouliche de 3 au de race quelconque.
13-1 er Prx.......15 00

2nd do ..................... 10 00
3me do........5 00
4me do Mention Honorable.

Paire de chevux de trait.
14-1er Prx......$15 00

2nd do........1000
3mede.... ......... 500
4me do Mention Honorable.

Paire de chevaux de caresse appareillés.
15-1ler Prix ...................... $8 00

2uddo ................. 6 00
3me do................... 400
4me do Mention Honorable.

ùheval de selle.
16.-ler Prix.................. $8 001

2nd do .................. 600
3xedo .................. 400
4me do Mention Honorable.

Chevaux Shetland £talons.
17-1 erPrix ................. 85 O0

2nd d... ............. 3 001
Jnments,

18-1er Prix ................. $5 0C
2nd do .... . . 3 0(

2ème Clas-UreCeBOBINE.
Durham*'

Males de 3 ans et au-dessus.

...r rj ............. $35 00
2nd do........2000
3medoI . .1... I90
4fte'do Mentioit Honorable.

Male de 2 ans.
2-1er Prix ............... $25 00

2nd do ......... ;... 1000
3me do ................. 5 00
4me do Mentioln HonoihMe.

Male de 1 an.
3-rier Prix .......... ..... .$15 00

2nd do .................. 10,00
3me do................... 5 00
4me do Menâ4uHwioeable.
Jemelleo de S.an et ar-dessus.

4-1er Prix.i ............... $20 00
2ùd do .............. .. 15 00
3medo............. 8 00
4rne do Moi4tion Jiotiorable.

Femelles de 2. ans.
5-1er Prix.. ............... *015 00

2nd dû.................. 1000
3me do ............. ... 5 00
4me do Mention Honorable.

Femelles de 1 an.
6 -1er Prix .................. $1000

2nd do.................. 600
3me do................... 400
4me do Mention Honorable.

Veaux de l'année,
7--lor Prix ......... $6 00

2nd do.... . . 4 00
3me do ............ 200

On exigera des certificats de généa
logie extraits du HEu B1300K dans le-qel ils auront, été enrégistrés, pour
tous les animaux dans la classe des
Durhams. Ce certificat, devra être filé
avant ou en même temps que 1'entrée.
La généalogie devra être aussi détail.
lée et correcte que possible.

Ayrshires.
Males de 8 ans et au4desous.

8-ler Prix ................. $35 00
'2nd do........2000
3me do........1000
4me do Mention Honorable.

Maies de 2 ans.
9-1er Prix.................. $25 00

2nd do................... 10 00
3xnedo ................... 5 O0
4me do Mention Honorable.

Males de 1 au.
110-ler Prix ............. ...$15 00

2nd do ................. 10 00
3me do ..ý ......... . .... 5O0
4me do Mention Honorable.
Femelles de S ans et au-dessus.

1l-ler Pi.......$20- 00
2nd do .................. 15 00
3inedo .......... ........ 800
4me do Mention Honorable.

FO=U" ~de au
Sect.
12-1er Prix .................. $1ý 00

2»ddo .................. 10 00
3mnedo............ 500
4me do, Mention 'Honorable.

Femelles go 1 Au,
13-1er Prix........... $1(1 0Q)

2nd do........6 00
3me do........4 00
4me do. Mention Honorable.

veaux, d» l'aunfiu,
14-1er Prix ............ ... $ 6 0&.

2nd do ................... 400
3me do ................. 2 00

lierefords.
Males de 3 an'a i q-qesus.

IS-lIer Prix...................5 00'
2nd do .................. 2000
3me do.................... 10 00
-4me do Mention lIonorable.

Mâles deS abs.
16-1ler Prix..................$"5 00

Wnddo .................. f,0 00
3ziedo -................... 500
4me do Mention *Honorable.

]Rai«s de sau*.-
17-1er Prix.................. $15ý 00

2nd do .................. 10 00
3me do ......-.-....... ...... 5 00
4me'do Mention Hon»rabie.
Femelles de, 8 ans et a-ess

18-ler Prix.................. $20 00
2nd do........ ..... ... t&00
3me do...................-8 00
4me do Mention Honorable.

Jsélleu<e t aus.
19-1ler Prix...... ........ $1 00

2nd do.-........ ...... 10 00
3me do................... 500
4me7 do Mention Honorable.

Femeis e
20-1er Prix.................. $10' 00

2nd do .............. 6 00
3me do................... 400
4me do Mention Honorable.

Veaux de l'aunée.
19-1er Prix.................. $600

2nd do .................. 400
3me do................... 200

»iVous.
Males de 8 - et au-dessus.

21-1er Prix.......... $35 00
2nd dc........... 2000
3me do................. 10 00
4me do Mentioi Honorable.

Mole des eps.
22-1er Prix ................ $25 00

àmnddo.................. . à00
4me do Mention Honorable.

Mak de.1 >5 :
23-1er Prix ............... $15 00

2ad do .................. 1000
) 3me do................. .5 00

4mo do Mention Houorai>e.
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Femelles de 8 ans etrau-delimut.
Sect.S
2-1ler Prix.................. $20 003

2nd do ................... 1500
3me do ........ .... 8 00
4me do Mention Honorable.

femelles*àe 2 ans.
25-ler Prix ................ $15 001

2iiddo .................. 10 00
3me do ................... 500
4me do Mention.Honorable.

Femelles de 1 an.-
26-1ler Prix .............. ... $10 00

2nd do ................... 600
3me do........ ........... 4 00
4me do Mention Honorable.

Veaux de l'année.
27-1er Prix................... 8 6 00

Ind do ........... ........ 4 00
3me do......................200

Galoways.
Maies de 8 aus et audessus.

28-ler Prix................... $35* 00
.2nd do................... .20 00
3medo.. ........... 10 00
4rne do Mention, honorable.

Maie de 2 ans.
29-er ri .............. $25 00

2nd do ................... 1000
3me do .................... 5 00
4me do Mention Honorable.

ae:e an.
30-1er Prix ................ $15 00

2nd doQ . ................. 10 00
3me do ... m................ 500
4me do Mention Honorable.
Femelles de S ans et au-dessus.

31-1er Prix .................. $20 00
2nd do ................... 15 00
3me do......... .......... 800
4me, do Mention Honorable.

FegielIes de 2 uns.,
32-ler Prix .................. $15 00

2nd do............. 1000
3me de ........ .......... 500
4me do Mention Honorable.

Femelles de 1 au.
33-1er Prix .................. $10 00

2nd do .................... 6 00
3 medo................... 400
4rne do Menition Honorable.

Veaux de l'année.
34-1er Px ......... $6 00

2ud do.................... 4 00
3me do.1................... 200

Al4erneys.
Males d e 3 an$ et au-dessus.

35-1er Prix ................ ;..$835 O0
2nd do .. ................ 20 00
3me do .. ................. 1000o
4me do Mentiont Honorable.

Male de 2- ans.
36-1er Prix .................. $25 00

2flddo................ ... 10 00
3me do ................... 5 00
4me do Mention Honorable.

LA 1SEMAINE LÂGICOOLE.

Male de 1 an.
Sect.
37-1er Prix .................. $815 00

2nd do................... 1000
3me do .................... 500
4me do Mention Honorable.

Femelles de 3 ants et au-dessus.
38-1ler Prix ...... i............ $20 00

2ud do ................... 15 00
3me do.................... 800
4me do Mention Honorable.

Fçmelles de 2 ans
39-1er Prix ... i............... $15 00

2nd do................... 1000
3me do ........... ........ 800
4me do Mention Honorable.

Femelles de i1an.
40-1er Prix .................. $10 00

2nd do .................... 600
3me do .................... 4 00
4me do Mention Honorable.

Veaux de l'aninée.ý
41 -1er Prix............... $8 6 00

2nd do.................... 400
3me do ............. 2 00

Race Canadienne pure.
Maie& de 3 an& et au-dessus.

42-1er Prix .................. $35 00
2nd do............. ...... 20 00
3me do ................... 10 00
4me do Mention Honorable.

Maie de 2 ans.
43-1er Prix................ $25 O0

2nd do............. 10 00
3me do......... .... 500
4me do Mention Honorable.

Maie de I an.
44-1er Prix .................. $15

2nd do................... 10
3me do ........... ........ 5
4me do Mention Honorable.
Femelles de 3 ans et au-dessus.

45-1er Prix .................. $20
2nd do ................... 15
3me do.................... 8
4me do Mention Honorable.

Femelles de 2 ans.
46-1er'Prix..................815-

2nd do ................... 10
3me do.................... 5
4me do Mention Honorable.

Femelles de 1 an.
47-1er Prix .................. $10

2nd do .................... 6
3me do .................... 4
4me do Mention Honorable.

Veaux de l'année.

00
00
00

00
00
00

00
00

i00

00
>00
1O0

48-1 er Prix .................. $8 6
2nd do .................... 4
3me do .................... 2

Races croisés diverses.
Femelles de 3 ans et au-dessus.

49-1er Prix ................... $10
2nd do.................... 8
Sme do .................... 4
4me do Mention Honorable.

Femelles de 2 ang.
Sect.
50-1 er Prix .................. $10 00

211ddo.............. ...... 600
3me do.................... 4 00
4me do Mention Honorable.

Femelles de 1 an.
51-1er Prix ................. $6 00

2nd do .................... 400
3me do .................. 200

Veaux dé l'année.
52-1er Prix ................... $6 00

2nd do ...... i............. 400
3me do ................. 200

Boeuf Gras.
53-1erlPrix ................... $15 00

2nid do...................... 10 00
3me do ...................... 400
4me do Mention Honorable.

Vaehes Grasses.
54-1er Prix ........................ $15 00

2nd do ..................... 10 00
3me do ..................... 5 00
4me do Mention Honorable.

Paire de boeuf de travail.

55-1er Prix .................... $15 00)
2nd do .. ................. 10o0
3me do .................... 500
4me do Mention Honorable..

56-Prix du PiRINCE DE GALLES
pour le meilleur troupeau
consistantei) un mâle et cinq
femelles de différents âges.. .860 00

57-Prilx du CONSEIL D'AGRICUL-
TURE pour le second meilleur
troupeau congistant. en un
mâle et cinq femelles de dif-
férents âges ................ $50 00

Aucune bête-à-corne ne sera reçue
sur le terrain de l'exposition sans être
convenablement attachée au moyen
d'une chaine, d'une courroie ou
d'une corde.

Les taureaux doivent être retenus
par un anneau au nez auquel une
corde ou une chaîne sera attachée.

L'âge précis de chaque animal de-
vra être marqué sur sa carte et en
accordant les prix, l'es juges devront
prendre cela en considération. Toute
personne qui essayera à tromper les
juges sur l'âge d'un animal, perdra
le droit qu'il pourr~ait avoir à aucun-
prix.

Un exposant, quand il le voudra -
pourra faire concourir un animal
Plus jeune dans une classe 'plus âgée
que celle à laquelle il appartient
réellement ;~ mais il ne sera permis
à aucun animal de concourir dans

) plus d'une des sections précédentes,
) excepté dans les concours pour mé-
)dailles, ou quand toutes les' classes et
tous les âges concourrent ensemble.

Toutes les vaches, dans aucune des
classes ci-dessus,. devront donner du

)lait ou porter veau au temps de l'ex-

Les vaches dé deux ans' auront
droit de concourrir'avec les génisses

JL IV ýjj



de deux ans, quand le propriétaire le
jugera -convenable.

Des prix seront accordés aux ani-
maux 'une autre classe que celles
mentionnées plus haut.,S'ils en sont
trouvés dignes.

Sème ciasse.-Espècd ovine.

Animaux maies et femelles de race
]Lecester. Mles de 2 ans et au-dessus.

Sect.
1--ler Prix ...............

2nd do ...............
3me do ...............

maies de 1 an.

$15 00
10 00
5 00

2-Ier Prix.................. $15 00
2nd do .................. 10 00
3me do................... 500

Maies de l'année.
3 -ler Prix. ..... .... 8 00

2nd do.................... 400
3me do................... 200

Femelles de 2 ans.
4-ler Prix.................. $15 00

.2nd do........... *-10 00
3me do................... 500

Femelles de 1 an.
5-Ier Prix.................. $15 00

2nd do «.................. 10 00
3me do................... 500

Femelles de l'aunée.
6,1 er Prix.................. $8 00

2nd do................... 400
3me do .................. .2 00

Cotswoids.
Males de 2 ans et au-dessus.

7-1er Prix.................. $15 00
2nd do .................. 10 00
3me do................... 500

Males de 1 an.
8-ler Prix........... $15 00

2nd do............. 10 00
3me do................... 500

Maies de lannée.
9-1 er Prix..................$88 00

2nd do .................. 400
3me do................... 2 00

Femelles de 2 ans.
10-1ler Prix.................. $15 00

2nd do .................. 10 00
ame do ................... 5oo

Femelles de 1 an.
11 -1 er Prix.................. $15 Go

2nddo .................. 1000
3me do................... 5oo

Femelles de l'année.
12lrPrix.................. $8 00
2nd do ............. ..... 400
3me do................... 250

* Races diverses a laine longue.
Maies de 2 ais et au-destins.

lS--ler Prix.................. $15 00
2nd do .................. 10 00
3me do................... 500

LÂ ~MÂINZ ÂGRWOLE. 1&vt
Maies de 1 an.

14-1er Prix..................$8
2nd do ............... 1
3me do ...............

Maies de l'année.
15-ler Prix. -.........

2nd do ...............
3me do ...............

Femelles de 2 ans.
16-ler Prix..................$1

2nd do ............... 1
3me do ...............

Femelles de 1 an.
17-ler Prix ............... $

2nd do ................ 1
3me do .,...........

Ftmeiles de l'année.
18-ler. Prix ................

2nd do.......
3me do .................

Southdown.
Maie@ de 2 ans et au-dosus.

19-1er Prix .................. $81
2nd do ...............
3me do..................

Males de 1 an.
20-1er Prix..................s41

2nd do ................ 1
3ine do ...............

Femelles d 1 an.

d1 5 00
10 00
5 00

15 00
10 00
5 00

ý15 00
10 00
5 00

15
10
5

15
10
5

21-1er Prix..................$415 00
2nd do............. a....10 00,
3ie do................... 500
Femelles de 2 ans et au-dessus.

22-ler Prix.................. $8 00
2nd do................... 400'
3me do ...........-.... 2 00

Femelles de l'aunée.
23-1 er Prix.... .......... $88 00

2nd do ....... 4..... 400
4me do . ........- 200

Couple de moutons gras.
23-1er. Prix ............... $12 00

2nd. do ................... 800
3me. do .................. 400

Couple de brebis gtasses.
24-1er. Prix.................. 12 00

2nd. do ................... 800
3me. de .................. 400

Les bêtes à cornes et les moutons
engraissés ne pourront être exhibés
que par les personnes qui les auront
possédés et nourris pendant au moins
six mois avant l'Exposition. Les
moutons exposés dans d'autres clas-
ses ne peuvent pas concourir comme
moutons engraissés. Les moutons
admis au concours devront avoir été
tondus le ou avant le premier deè Mai.

4ème classe.-ESPECE PORCINE.
Grandes rWes Pures.

Maies de 1 an et au-dessus.
1-1er Prix....ý................ $12 002e do ................... 800

3e do ................. 400

Maies au-dessous d'un *a.
sect.
2-1er Prix ................ $8,00

2e do ................... 600
3e do........... 300
Femelles de 1 an et au-dessus.

3-1er Prix ................ $12 Gw
2e do ................... 800
3e do ................... 400
Femelles au-dessous' d'un ans.

4-1er Prix .................. $8 00
2e' de ................... 600
3e do ................... 300
Petites races pures Suffolks.

Maies de I an et au-dessus.
5-1er Prix ................ $12 00

2e do ................... 800
3e do ................... 400

SMales au-dessous l'un an.
6-1er Prix ................. $8 00

2e do ................... 600
3e do ................. 3,00
Femelles le i an et am-desus.

7-1er Prix ................ $12 00
2e do ................... 800
3e do ................... 400

Femelles au-dessous d'un an.
8-1er Prix.................. $8 00

2e do.................... 600
.3e do................... 300

Berksblres -améliarés.
Maies le 1 ans et at-dessus.

9-1er prix.*.................. $12 00
2e do ......... *......... 800
3e. do..................... 400

Males au-dessous l'un an,
10-1 er Prix .................. $8 00

2e do ................... 600
4e -do *.................. 300
Femelles de I an 0t au-de sscs,

114-1 er Prix ............... ;412, 00
2e do ................... 8 00
3e do ................... 4 00
Femelles au-dessoug d'un an.

12-1 er Prix ................ $8 00
2e do ............... .. 6 00
3e do ........ e......... 300

]Essex et autres petites races autres,
que les 8ufflks et Berkshlres.

Mlles de l'an et au-dessus..
13-1er Prix ................ 8».12 00

2e, do ................. 8 00
3e do ................... 400

Males au-delssusde1iau.
14-1er Prix ........-- *....s00

2e do ................... 600
3e-dû .. ................ 300
Femelles de et Au-dessus

15-1er- Prix .................12 00
2e do ................... 800
3e do ................... 400
Femelles au-deïksous d'un a».

16-1 er Prix................... 8 00
29 do ................... 600
3e do ................... 300
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Dans la classe pot cine, il faut men-
tionner l'âge préci.. de chaque ani-
niai en faisant l'enbîée.

1 -Dorkins> blancs ......... $ 4 00
2e do ............. -2 00

2. -Dorkings.panachés ....... 4 00
2e do ............... 200

3-Polonais noirs .......... 4 00
2e do ................. 200

4-Polonais -blancs...........40
2e do ................ 2001

.........doré ......... .4 00
2e do ..........- 200!

6-Polonais atgeùtés ........ 4 00
2e do ................ 2 001

7-P4onais de coinbat ...... 4 00
2e do .............. 200

8--Jersey,)Meus......... 4 90
2e do.......2 09

9--Cochin-Chinois............ 4 00
2e do ................ 200

10-Espagnols noirs.......... 4 00
.2e, do ............:.. 2 00

11[-4a,-vas noirs,...............4>00
I.2e * do " ,... ....... 200

12-Bais de Bolton.............. 4 00
2e .do ............... 200

13-llaïibourgs......,4 oo
12e do * . ... 2 00

I14-Dominiqu.es ........ 4 00
20 do.... . 200

2e "do..........4 00
2......... 2 00

16-Patt6s-ü'pattes lipt sses ....... 2 00
2el dO ............ 100

11-Crève Coeur ........... 4 00
2e do ................ 200

18-Houdanis....... *,- .. 4 00
2e do .......... 2 00

19-Laflèiches.........4 00
2è,«,do........*......... 200

20-Dindeès blancs.............. 4 00
-2e o....~ 2 00

21-'.Dindes panachés........ 4 0o
2e -do-------------2 00

W'-Dindes suge......4 00
2 .o .. .... 200

23 Oe............ 4 00
2e do ................ 200

24--Oies de France............ 4 00
2e do ý................. 200

25pý,e$çltjwýt.*%.4#oil .. , 4 00
2. o ~ .... ~2 00

26-Oieýs de touen ........ ~ 4 00
%eè *do '....'*'!2 00

27-Oies de Normandie.......4 00
2e do ............... 200

s-Cnars..........4 00
2e, do ... . 2 00

29.-Canards d'Aylsbury..... 4 00
2e do ......... ...... 200

30--Canards de Pologne....... 4 00
2. ê ............... 200

31--Canards'de Rouen......... 4 00
2e do ... :............ 200

* 32-Canards de Guinée........ 4 00
2e .. do.................... 200

33--Pintades .................. 4 00
2e> do ....... %:......2 00

34-Collection de Pigeons......4 00
2e do ................. 200

35--Lapins........... 200
'2e . dO........1 00'

Les exposants, devront fournir leurs
propres cages et pour faciliter l'arran-
gement on leur recommande de les
faire de trois pieds cubes.

Cème Classe-PRODUJITS.
1---Blé blanc d'automne 4 m. $6 00

2e do ................ 4 00
3e do .................. 200

2-Blé Toux d'automne, 4 m... 6 00
2e d'o........400î
3e do ................... 200

3-Blé blanc du printemps 4 m 6 0
2e do ................... 400
3e do .................. 200

4-Blé rou x du printe mps 4 m 6 00
2e do ....*......... 4 00
3e do..................2 00

5--Orge à deux rangs, 4 ints. 6 00
2e do .................. 400'
3e do,:............... 200

6-Orge à si.X' ran»gs, 4 minots. 6 00
2e do ...........0.... 400
3e do ............. 2 00

7-Seigle, 4 minots........... 6-00
2e d'o*................ 400
3e do ....... à......200

8-Avoine blanche, 4 minots. 6 00
2e. do................ 400
3e do ................ 200

9-Avoine noire, 4 minets ... 6 00
2e do ................ 400
3e do........200

1W-Poiz, 4 mmt.....6 00
2e dO '............ 400
3e do ................ 200

I 1-Pois marrowfat, 2 minots.. 6 00
2e d'o..........4 00
3e do .... ............ 200

12-Vesces, 2 minots,....6 00
2e do ô<' 4 00
3e -do.... 200

:3.Féves -blanches, 2 minots ... 6 00
2e. do ................. 400
3e do If......6..2 00

14-Blé d'inde blanc en épis, .... 6 00.
2e do . ............... 400
3e do........200

15-Blé d'inde jaune en épis....6 00'
2e do b............... 400
3e do ....... e......, 0

16-Grainede Mil, 2 mint... 6 00
2e do .................. 4 00

.3e do ................ 200
17-ýGraine de trèfle rouge 2 m ( 00

2e do................ 400
3e do ... 0 .......... 200

1&--Alsyke 1 minot........ 6 00
2e -do ................. 400
3e do ................ 200

19-Graine de chanvre, 2 mnts.. 10 00
2e do ................ 600
3e do ................ 400

20-Graine de lin, 2 minots.. 10 00
2e do ..... 0.4......... 600
3e do ...... ......... 400

21-Graine de Mouatard -1 mt.... 6 00
2e do ................ 4003e do ..... ,........200

22-Graine de n avets (20 lbs) ... 6 00
2e do ................ 400

sect.
3e do ........ ..

'23-Gainede carotte de Belgi-
que 14 ýlbs.......... 6 00
2e do .......... 4 00
3e do .......... «2 00

24-Graine de betterave à va-
che, rouge (12 lbs> ........ 6 00
2e do ................ 400
3e do . ............... 200

25-Graine de betterave à va-
che, jaune (12 lbs)......... 6 00
2e do ..........4.4.... 4î00
3e do ................ 200

26-Balle de Houblon (12 lbs)... 12 00
2e do........800
3e do ................ 400

27~-Fèves à cheval, 2 minots... 6 00
2e do ............... 400
3e do .. ............ 200

28-Sarrasin, 4 -minots......... 600
2e do0 ................ 400
3e do ................ 200

29-Millet, 2 minots ........... 6 00
2e do ................ 400
3e do ......... 200

30-Trèfle de Hongrie, 2 mts .60
'-)e do ....... ......... 4 00
3e do ................ 200

Dans le but de fayoriser la forma-
tion d'un Musée Agrico1e, chaque ex
posant sera tenu d'empùrter une
gerbe de grain qu'il exposeca.ý Ces ger
bes devront être arracb.éeq iet non: cou-
f ées afin de faire voir les feuilles et
es racines. Et sur demande il devra

donner tous les renseignements sur
l'espèce de grain, la qualité sem~ée et
récoltée par arpent, la .qualité du sol,
le temps où il a été, semé, ou toute
autre inforinatio)n exigée par la Cou-
seil d'Agriculture.

La longueur'ilè cette liste de prix

nons force à en remettre la fin dans

notre prochain numéro.

taureau Âlderney Impoté et Jet-
nes Taurmai à Vendue

VICTOR. HUGO-ElevS par M. Jean Da Venlue
de Mt. cément, Jersey, deêmavache ISre prime Osu
186%~ Société Royale d'Agricultur3 egde 8 ans et
a mois..

(*ASPÉ-PrpVenant de. Per-Hugo, Dame
Alice IxnPOrt4e. -Né l1 lSèptebr6 1800.

MONTCALM-Promenu-de- -btéoMe; Dame
BetUêe Impoté. Né le 121Décembre lI.&

MÉGANTIC-Pr(vemmft dû D4/iann; Damne
Bonne importée. Né le 12 Décemabre 1800

PRINCE ARTHUR-PI'Ovenant de Deflan,,;
Dame LÙ.«UIPort"e Né .1e 18 Novetabre 3809.

Les jeunes Taurésux sont le pfflutdbauîmaux'
de plus grand miAnte, choisis Par M. Nenry TAUt
dans le troupeau de S. A* R. le Prince Albert, Fr
me mbawi Windsor, et, par I& - L P. rb*ier, du -
troupeau des vins.-célèbres. ofeeurs aut'Fie Jet.
sey. '

10 Juin.
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LA SEmANE ÂAGRICOLEU

LA MEILLEURE MACHINE AU MONDE.

llI~tIfl~
Cette machine, la première de celles sur deux roues, est en usage depuis 1857 ; elle

a obtenu les PREMIERS PRIX dans tous les ESSAIS et EXPOSITIONS auxquels elle a

pris part. C'est la machine

LA PLUS FORTE, LA PLUS SURE ET LA PLUS LEGERE
DE TOUTES CELLES EN USAGE.

, EN A DEJA AU-
BDELA DE CENT VINGT-INQ MILLES DANS LES ETATS-

UNIS SEJL£EeII.

Cette machine a été améliorée considérablement dans les deux dernière's années.
AGENT GÉNÉRAL POUR LE CANADA,

Wm. EVANS,
Marchand de Grains et d'Instruments Aratoires

Marehé Ste. Anne, Montréal.

MANUFACTURÉ PAR

A. P. RICHARDSON & ie.,
WORCESTER, Mass.,

Etats-Unis.

lâ Râ]13]Z obNzHuil,



160 LA SËMAINÈ AGÈlCOLE

LE CONCOURS PROVINCIAL

AGRICOLE et INDUSTRIEL
POUR 1870

OUvR T AU mON"IE ENTIERV
Aura lieu en la Cité de Montréal

11illi, EICIRDI, JKUDI ET VINDIEDI
1, 14,15 MT 16 SEPTERE '

U1R LE TiEAIN, AVENUE NONT-ROYAL

Près du Aille-End.

Prix 08erts ............... 812,00 a $15,009

Pour la liste des prix et les blancs d'entrée dan
les deux départements, s'adresser au Secrétaire
du Couseil d'Agriculture, No. 615, rue Craig, à

enstPeul, ou aux Secrétaires des Société d'Agri-
enltue de Comté, qui en seront amplement pour-
vas.

Les entrées dans le Département Agricole de-
vront JÉCIEBAIREMENT être faites le ou
avant SAMEDI,e 27AOUT, mais pour les pro-
duita agricoles, ce temps sera prolongé jusqu'à
SAMEDI, le 10 SEPTEMBRE, ainsi que pour les
objets du Département Industriel.

N. B-Messieurs les concurrents voudront bien
faire leurs entrées aux dates spécilées ci-haut,
aprs lesquelles le Secretaire les refusera infailli-
blement; cet ordre #tant nécessaire pour termi-
ner les batisses et autres préparatifb de l'Exposi-
tion.

Des.arrangements seront faits avec les princi-
pales lignes de Chemin de Fer et de Navigation
pour rapporter, FRANCO, à destination, tout objet

u animal exposé qui n'aura pas été vendu.
Pour plus amples informations, s'adresser au

soussigné, Secrétaire du Conseil d'Agriculture de
la Province de Québec,

GEORGE LECLERE,
Secrétaire, C. A. P. Q.

Montréal, 14 Juin 1870.

MA DES, SE CE QUI SUIT

'-Cl

Dr. PICAULT
qest la Pbarmétie la plus fréquentée de Montréal

par les marchands et les familles de la campagne

Les lédecines y sont garanties et les prix sont très modérés

Les malades ont l'avantage de consulter le Docteu
sans payer pour la consultation.

75, Rue Notre - Dame, * 75
Au coin de la Rue Bonsecours, A l'enseigne du

GROS PILON SUR LA MAISON
Vis-A-vis l'ancien magasin, Montréal.

LA SEMAINE AGRICOLE
IMPEIME ET PUBLIfE PAR

DUVERNA.'Y, FRERES

No. 1, RUE ST. VINCEY" MONTRÉAL
$1 par annéet, payabled'avanve.

't 1 PPORT OFFICIEL DES DIVERS MARCHES DE LA P. DE QUEBE
Fait spécialement pour la "Semaine Agricole."

Montréal, 30Juin M0.

PRODUITS. Montr6al. St. Jean

.. .- D A

FARINE EN QUART-
Superaine Extra............ 6 50 .. 7 40 760
Extra...................6... 6 2 630 640
de Goût4.......................... 5 35b5 4 40 5
Sup. No. 1..................... 5 25 525 425 4 40
do do forte...............5 50 ". .4 50 4 60
do No. 20..................... 5 ... .. *.. 080 ... 90

Recoupe Gru).. 70 4 75 1 ... 150Bon io0i...............80 .".... î51 .
FAR 1E-de Blé ...poche 2 70 - 3 60 3 70

Avoine . quart 240 ... ... 250 ... ...
Blé.d'Inde 2. ... ... 175 10
Sarrasin.......... " 170 180 1 5 1 7U
Pois.................. " ... ... .. .. 70 90" Seigle ................... ...... 1 50 ... ...

Grains moulus méla és.. I .. .. ... ... ... ..
GRAINS ET GRAIN E-

BIé......................minot 1 16
Pois................ " 755...80 0 0Orge ...................... " 0350 .. . ... 76 ... 6o4 0 ...... M ... 60

Se 1 ................ " ...... ... . ,.. ... ...
Sarrasin ................ 0 ... ... ... ... 45 ... &)
Blé d'Inde ............ " 0 ... 9b .". 70 ... 80
Lin........ 160. 131 150
MIL...................... 4 4 50
Trèfle, Sb...................... ... 12 . .. .. 14
Avoine..................32]b 050 0...440...43

VIANDES-
BSuf No........100 b6- 7 W7 8

do 2... .. 6 . 600 7
do 3...........450
do la livre.................. ... 12

Veau..................... b 0 4...
Moaton.................. ...
Agneau quartier... " . 10...
Lard frais, 100 ..............

do do la livre......... .. 13...14
do salé, 100 b............
do do ......... lalivre

Jambous. .........
VOLAILLES-

Dindes....... ......... couple 2 160 2
Oies ....... .............. * 15 12 16
Canards...............0"
Poules ................ . .. 6 0:" O..4
Poulets............... 5..
Pigeons................ 2

GIBIER-
Canards sauvage couple
Outardes............. *
Pleuviers............. ."
Perdrix...... ......... 0 60
Becasses.............. ."
Becassines...........
Coqs de Bruyère.,
Tourtes................ 2
Lièvres........2.........

Org al ...... ......... II . . . . .
POISON-

Morue sècheb...... .
Morue fraîche...p.2 b
saumonI............
Truite ... p.............2pièce
Angille fraîche..couple.:2 2M . 26
Doré.......q...... Pt. 5

LEGUMES-Patates n. m.45 4
Oignons.1...........Mt. U . 50
Panets............ . " 60 .
Carottes ........ pgut .. '0 .. .5
Betteraves............
Navets1.................0.
Choux de S .am. " o ......:*
Choux.. .pomme
Laitue......,.......... n
Célerie, pied....
rêves.. ... ..........

LAITERIE- b
Beurre frais ......... l 0 5 lb..1

do salé......1... . 14. 1
Fromage............. 0

FRUITS-Pommes, quart ..
Poires.................
Bleuets................. pinte
Prunes ............. "8... 20
Cerises .. .............. "
Fraises........... "20
Groseilles.........

DIVERS-ufs, d........017
Sucre d'érable.10.13

nouveau7....... .
M iel............... ... "
Saindoux......... "7..2
Suif6.............
Laine..................7"

BOIS us CORDE CHAR.
BON, TOURbE-

Erable, 3% pieds............
M erisier........................
Hêtre...............4... (10
Bois franc m)lé...........
Pruche..........................0 3
Epinette rou e............50
Charbon, 4..........
Tourbe "« .. .

BESTIAIJX-
Bouf, Ire qualité, 100 b 6 .

2e..."
38

Veaux............"... 4 Ï2
Vache à lait. ......... 2
M outons.........................
Agneaux...............20 6...7...
Cochonsen vie......00lb8 . 5u25o
Cochons maigres............8 8 4

PEAUX-bouf Inspecté lb. .. .
Veau........:........... -"

Mouton avee laine la pièce
FURRAGES..............

In..... ............. .... ... ......
6li 'a i.. . . ~ 6 .0 2...

Foin..........7é... ï 12 ... 8..e 1

Paill d'av iiÏÏ :::::::::: 13 2... ... 4 ... 2..

St. I a
eint e
Dm. A

Se 0

5 75 580
6 50 660
550 ... ...
5 70 ...
4 74 ... ...
450 ... ...
350 ... ...
1 20 ... ...
2 50 260
4 4 50
2 25.
2 25 260

..... 150
1 20 ...

Jolilette.

DE ADR 1
Beau-

harnais.
DE A

280 ... ...
... ... ... ...
... ... ... ...

2 ... 210
330...
1 90 ...

... 31 ...
1 40 0-...

... 71 ... ...
. ... ... ...

2 Z0 2 10
... 96 ... ...

...40....9

...40 .. 49w
25 ...
... .. 50

8 ... ...
7... ..

8 ... 850
7 ... 7 50
6 ... 6 50
... 12 ... ...
... 10 ... ...

150.
9 ... 950

Trois- Sorel
Rivière
DU A DE A

C. $c. $e. $c.
575 6... 650 675
5 25 5 50 625 6 50
5 .. 612,,625

5 5 ....6 ... ... '...
. 52. ... ...

.. ... ... ... .. •• ... ... .

... ... ... ... ... • ... .1 25 1 50 . ..
2,50 3... 250.-.
275 ........ ... .
230.........
1 60 1090 0

...75 ... 90 •.. ...
2 ....... ....

1 .. 1 .10.. . ...
...80 ... 90...90 ... ...

S 50 .. . 0 ... ...
.. 601. ... ... ... ...
... 50. 0 ... ..
..... ... ... ... ... 80 .... .
2... ... ... ... . ... ... .2 ... 3.. ... ... ... .
... 25 ... 30 ... ••• ... .
...... .5 .4...6.0 7 ... ... . ... .
5 ... 550... •... ...
4 r60.d40.. ... ... ...
... 17... 9 ... 6 .. 10

1... 1... .•..•
... 1 ...... ~.. . ... ...
...60...70...0...60
9 50 109...79... .
... 12 ... 50...2 .
12 ... 13. ... ... •. ... .
... 17 .. 8.. 3 .. 14,
... 18 ... . . •

1 60 1 90... ... ...
.. 80 1 . ... ... ...
...25 ... 0...70... ...

..60 .. 0..70 .. 80

..50 .. e6n..70 .. 80
... 20 ... 25 ... ..... .

... 40 ... 5M ... 60
1 60 2 ... 3 ... .. ...
.. 40 ... ... ... 25 .. ...
.. 40 ... 14 ... 50 .
... ... ... ... ... 2.

... ... ... ... .. 0..

.. 25 ... 30 ... 20 ,. .

.. 10 ... 12 ... 60 .. --.

6 ... ...
5 50 ...
4 50 ...1 50 3
18 ... 20
20 ... 40
1 25 2
.. 14 ..
.. 6 ...

25 ... ...
9-.5... 5

2 ... 2

Quebee.

DE A

3 c. 8
624 6 4
6 ... 5à74
4 80 4 94
4 ... 49
6 ... 64
4 ... 48
4 ... 444
3 ... 3
4 .. 4
.. ... ... ...
... ... ... ...
... ... ... ...
... ... ... ...

... ... ... ...


